(e canglier et lec roccignole

(Un howwme riche, cot et vain,

Qualités qui par foic marchent de compagnie,
Croyait pour tous les arte avoir un godt divin,

Et pencait que con or lui donnait du génie.

Chaque jour & ca table on voyait réunic

Peintres, cculpteurs, cavants, artictes, beaux ecprits,
Qui lui prodiguaient lec hommagec,

(ui montraient de¢ deccing, lui licaient des ouvrages,
Ecoutaient les conceile quil daignait lear donner,

Et [appelnient Mécéne en mangeant con diner.

Se promenant un coir dane con parc colitaire,

Suivi d'un jara//h/er, homme inctruit et de cenc,

Il vit un canglier qui labourait a terre,

Comme ils font quelquefoic pour aiquiser leurs dentc.

Autour du canglier, lec merles, lee Fauvettec,



Surtout lec roccignols, voltigeant, ¢arrétant,
Reépétaient a (envi leurs douces chanconnettes,
Et le cuivaient toujours chantant.

( animal écoutait [harmonieux ramage

Avec la gravité dun docte connaicceur,
Baiscait par foic la hure en cigne de faveur,
Ou bien, la cecouant, refucait con cuffrage.
Quect-ce ci ? Dit le financier :

Comment ! (ec chantree du bocage

Pour leur juge ont choici cet animal cauvage !
Nenni, répond le jardinier ;

De la terre par lui fraichement labourée
Sont cortic plusieure vere, excellente curée
Qui ceule attire cec oiceaux :

Ile ne ce tiennent & ¢a cuite

Que pour manger ces vermicceaux ;

Et [imbeécile croit que cect pour con mérite.






